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Papillons de Maurienne 
Et des vallées de Suse et Sangone 

Accès au sentier : à partir de St Michel, prendre la RD 215b, en direction de Beaune. A 
l’Etraz, prendre la direction de la Buffaz où se trouvent quelques places de parking. La piste 
est juste en-dessous. 

 
De la Buffaz (1028 m) aux Basilières (910 m), cette piste offre de beaux points de vue sur 
la Maurienne. La photo de première page montre le paysage en direction du Châtelard, 

vers l'aval. 
Ci-dessous, un point de vue sur l'amont, en direction d’Orelle et du massif de Bissorte. 
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Observer les papillons 
sur la piste de la Buffaz aux Basilières 

à Saint-Michel-de-Maurienne 



Un sentier tranquille au cœur d’un milieu varié 

S’il y a un lieu calme, ensoleillé et tranquille en Maurienne plein de papillons, c’est cette piste 
qui part de la Buffaz et qui descend vers les ruines des Basilières. 

Le long de cette piste qui se transforme en sentier, une succession de milieux s’entrecroisent . 
Des bois et bosquets de feuillus (tremble, frêne, érables, etc.) se mélangent aux prairies où 
d’anciens murets offrent encore des abris aux papillons passant l’hiver sous forme adulte 
(grande et petite tortue, petit nacré, morio, citron, paon de jour, etc.) et à certains de leurs 
prédateurs (lézards des murailles et verts). 

 
Plus loin, ce sont les rochers et les prairies sèches entrecoupées de genévriers communs qui 

prennent le relai : argus vert, point de Hongrie, petit nacré et bien d’autres espèces peuvent 
s’épanouir dans ces endroits peu dérangés. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
 
Ce bosquet est un milieu propice au 
développement des chenilles de 
g r a n d e t o r t u e ( N y m p h a l i s 
polychloros) dont un vieil imago 
(adulte) a volé au printemps après 
avoir passé l’hiver à l’abri de 
murets ou d’écorce. 
 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Enfin, les anciennes prairies recolonisées par les bois autour des Basilières referment le 
milieu en donnant à de nouvelles espèces l’occasion de s’installer : le c-blanc ou Robert-le-
diable (Polygonia c-album) et le tircis (Pararge aegeria). 

 
Ce sentier est à parcourir au printemps. En juillet, ce coteau devient très sec et est moins 

attirant pour les papillons. Nous vous ferons part ultérieurement de la succession d’espèces que 
nous y avons rencontré. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
A gauche, l’argus vert 
(Callophrys rubi) passe 
inaperçu dans un genévrier  
(Juniperus communis). 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

~~~~~~~~~~~~~~~~ 
A droite, le point de 
Hongr i e (Erynn i s 
tages) et le petit nacré 
(Issoria lathonia) sont 
d e u x  e s p è c e s 
p r i n t a n i è r e s b i e n 
présentes sur la piste. 
~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Un milieu d’aspect bocager transformé par les 
humains près de la Buffaz 

~~~~~~~~~~~~~~~ 
 

Un bosquet de trembles 
plus clair que le bois de 
feuillus alentours. 
 
~~~~~~~~~~~~~~~ 


